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Note conceptuelle pour une session thématique sur

Des voix plus fortes, des revenus équitables, des avenirs meilleurs : des voies de travail décent pour mettre fin au travail des enfants 
à la 6e Conférence mondiale sur l'élimination du travail des enfants, Marrakech, Maroc
Jeudi 12 février 2026 – 09.15 à 11.00 (GMT+1)

Contexte 
L’engagement mondial en faveur de la justice sociale, réaffirmé dans la Déclaration politique de Doha de 2025, place le travail décent, une rémunération équitable et la protection sociale au cœur du développement durable. Pourtant, pour des millions de travailleurs, ces engagements restent non réalisés. Près d’un travailleur sur cinq dans le monde vit dans la pauvreté, et la majorité des travailleurs dans l’économie informelle n’a pas de protection de base, de revenus stables ou de mécanismes pour faire valoir ses droits. Ces déficits persistants fragilisent la stabilité des ménages et limitent la capacité des adultes à obtenir une rémunération équitable pour leur travail.
Les Estimations mondiales du travail des enfants 2024 révèlent que 138 millions d’enfants sont encore engagés dans le travail des enfants, dont 54 millions dans des travaux dangereux. La persistance du travail des enfants est étroitement liée à l’insécurité économique: lorsque les adultes ne peuvent pas gagner suffisamment pour satisfaire les besoins fondamentaux, les ménages risquent de recourir au travail des enfants comme stratégie de survie. 
Dans ce contexte, des salaires vitaux et des moyens de subsistance adéquats sont des stratégies essentielles pour éliminer le travail des enfants. Garantir que les adultes perçoivent un revenu durable permettant à leurs familles de subvenir à leurs besoins fondamentaux avec dignité réduit directement les pressions économiques qui poussent les enfants au travail. Les salaires vitaux peuvent renforcer la résilience des ménages, soutenir la scolarisation des enfants et libérer les familles des choix de survie à court terme qui perpétuent la pauvreté intergénérationnelle.
Les données provenant des syndicats et d’autres organisations fondées sur l’adhésion, telles que les coopératives, soulignent l’importance de la voix collective des travailleurs pour parvenir à des salaires vitaux et à des moyens de subsistance adéquats. Lorsque les travailleurs peuvent s’organiser — en particulier dans les secteurs non organisés tels que le travail domestique, l’agriculture familiale et les services informels — ils peuvent négocier de meilleurs revenus, des conditions de travail plus sûres et une participation plus équitable aux chaînes de valeur. Ces gains ont des implications directes pour le travail des enfants, non seulement en augmentant les revenus des adultes et les moyens de subsistance des familles, mais aussi en protégeant les enfants des travaux dangereux. L’organisation, lorsqu’elle tient compte des questions liées au genre, est particulièrement importante compte tenu de la surreprésentation des femmes dans des secteurs précaires et faiblement rémunérés où le risque de travail des enfants est élevé.
Ces dernières années, on a constaté une forte augmentation du nombre d’initiatives volontaires en faveur d’un salaire vital, y compris de la part d’entreprises multinationales, qui pourraient contribuer à la réduction du travail des enfants. Il est cependant important que ces initiatives s’alignent sur le processus plus large de fixation des salaires fondé sur les principes de l’OIT, incluant la négociation collective et le dialogue social bipartite et tripartite. Il est également impératif que ces initiatives prennent en compte les besoins des travailleurs et de leurs familles ainsi que les facteurs économiques, en abordant notamment les causes profondes des bas salaires et la capacité des entreprises à rémunérer leurs employés. Lorsque les pratiques d’achat, les mécanismes de fixation des salaires tels que la négociation collective ou le salaire minimum, et les systèmes de protection sociale sont alignés pour garantir que les travailleurs adultes gagnent suffisamment pour vivre dignement, les familles sont moins vulnérables et le travail des enfants diminue. Ainsi, les salaires vitaux constituent une voie puissante et nécessaire pour mettre fin au travail des enfants, promouvoir la justice sociale et permettre aux enfants de réaliser leur droit à l’éducation et à un avenir meilleur.
Questions abordées 
La session mettra en lumière comment le renforcement du travail décent pour les adultes — grâce à une voix plus forte et des moyens de subsistance améliorés — offre une voie puissante pour mettre fin au travail des enfants.
Elle explorera également les expériences de promotion des salaires vitaux et de l’amélioration des moyens de subsistance des adultes comme leviers transformateurs pour lutter contre le travail des enfants, en réduisant les pressions économiques qui poussent les familles à recourir au travail des enfants. La session illustrera comment ces initiatives peuvent renforcer la résilience des familles, soutenir la scolarisation des enfants et permettre aux ménages de s’éloigner des stratégies de survie nuisibles. Au cœur de cette discussion se trouvera l’importance de la voix collective des travailleurs, fondée sur la réalisation de la liberté d’association et la reconnaissance effective du droit à la négociation collective et à la représentation des intérêts collectifs, afin d’obtenir une rémunération équitable, d’améliorer les conditions de travail et de protéger les enfants contre les formes de travail dangereuses, en tenant compte des contextes locaux, des causes profondes des bas salaires et des facteurs économiques. La session pourra également aborder les efforts visant à promouvoir plus largement les salaires et revenus vitaux, conformément aux principes de l’OIT.

Points clés pour la discussion :
La relation entre revenus insuffisants des adultes, vulnérabilité économique et persistance du travail des enfants, en particulier dans les économies informelles et rurales.
Le rôle des salaires vitaux pour réduire la dépendance des ménages au travail des enfants et renforcer les voies vers le travail décent.
[bookmark: _Hlk217065606]Les expériences d’extension de la voix des travailleurs, de l’organisation collective et de la négociation collective démocratique pour obtenir une rémunération équitable, des conditions de travail plus sûres et réduire la pression exercée sur les enfants ; et promouvoir le droit syndical et l’accès aux syndicats ; 
Les obstacles spécifiques liés au genre pour obtenir un salaire équitable et une représentation, et comment l’organisation et la fixation des salaires sensibles au genre peuvent réduire les risques de travail des enfants.
Les expériences des gouvernements, employeurs et leurs organisations, syndicats et acteurs des chaînes de valeur dans la mise en œuvre d’initiatives de salaire vital pour réduire la dépendance des familles au travail des enfants. 
Les opportunités pour améliorer les initiatives existantes conformément aux principes de l’OIT en matière de fixation des salaires et les intégrer dans les politiques nationales sur le travail des enfants. 
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